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Document 
Le ministre des Finances grec est déterminé… mais impulsif 

 (lefigaro.fr) 

Le 17 juin 2011 

C'est désormais l'homme fort du gouvernement tout juste remanié de Georges Papandréou: Evangelos 
Venizelos. Imposant, volubile et impulsif, ce professeur de droit constitutionnel de 54 ans n'a pas mâché ses 
mots en entrant dans son nouveau bureau de ministre des Finances: «Je quitte le ministère de la Défense 
pour entrer dans une véritable guerre», a-t-il dit. Et pour cause, cette guerre c'est celle de l'économie. Il est 
déterminé à mener à bien les réformes et a de grandes chances de convaincre les députés de voter en 
faveur du second plan de rigueur, le 28 juin prochain. Les observateurs estiment qu'il est la personne idéale 
pour tempérer la grogne au sein du parti.  

Toute la classe politique reconnaît en Evangelos Venizelos son intelligence et son statut de pilier du 
nouveau gouvernement. Rassembler sa majorité était une priorité pour calmer les ardeurs des détracteurs 
du premier ministre grec. 

Mais pour certains experts, cet homme originaire du nord de la Grèce a un caractère trop trempé pour 
s'entendre avec les Européens. «Il est celui qui a dit en Conseil des ministres, la semaine dernière, que le 
pays était sous occupation administrative. Comment Bruxelles pourra lui faire confiance?» assène-t-on dans 
les rangs de l'opposition conservatrice. Pour l'analyste politique Giorgos Kirtsos, «Evangelos Venizelos veut 
être premier ministre. Il a un discours très social et est très bien vu par les barons de la presse. Il saura se 
servir de son don d'orateur pour faire passer dans la population les réformes», souligne-t-il. «Quand il était 
au ministère du Développement, il a su gérer le début de la privatisation de la compagnie d'électricité 
grecque en s'arrangeant à sa manière. Maintenant, les décisions sont plus difficiles, d'autant que ce n'est 
pas un réformiste», conclut Giorgos Kirtsos. Le nouveau «tsar de l'économie» comme l'appelle la presse 
grecque a un agenda des plus chargés sur la scène européenne. Il se rendra aux réunions de l'Eurogroupe 
et compte marquer la différence avec son prédécesseur, Giorgos Papaconstantinou, devenu ministre de 
l'Environnement. 

Maîtriser la grogne sociale  

Selon Petros Doukas, économiste et ancien ministre grec des Finances, Evangelos Venizelos doit faire 
rapidement des propositions aux Européens pour sauver le pays de la faillite. Cela pourrait passer par un 
rachat de la dette grecque, «qui en ce moment est bradée à moins 40% sur le second marché», affirme-t-il. 
«Une fois rachetée, ceux-ci peuvent effacer une partie de notre dette et de l'autre nous prêter une nouvelle 
fois sous forme de prêt à 4% pendant vingt-cinq ans. C'est le schéma idéal pour la seconde aide financière 
de 100 milliards d'euros», détaille cet ancien ministre conservateur.  

En attendant, Evangelos Venizelos devra aussi maîtriser la grogne sociale montante dans le pays, d'autant 
que les indignés et syndicats sont prêts à lui mener une guerre intestine sans merci. Des rassemblements et 
manifestations sont prévus à partir de dimanche et jusqu'au Conseil européen de vendredi prochain. 

 


